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      Cet eBook est optimisé pour une lecture sur iPad, iPhone et Mac avec le reader iBooks d'Apple. Sur une tablette ou sur un smartphone Android, le reader Gitden Reader (gratuit) est recommandé.

      Attention ! La mise en page est "fluide", nous recommandons une taille de caractère moyenne.

      Sous Windows, il est préférable de lire la version Web accessible ici : www.tribew.com/online/sandram.
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          Avant-propos
        
      

    

    
       

    

    
      
Visiter l’atelier de Sandra Matamoros m’a fait changer la focale du regard que je portais sur son travail. J’avais en tête ses photos, cadrées carré, une œuvre en deux dimensions, mais les miroirs, les fils, le papier, la colle et les ciseaux que je découvrais ont agi comme révélateur de dimensions subtiles dans les œuvres de l’artiste, photographe mais donc aussi plasticienne, qui m’accueillait.
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Sandra Matamoros est une artiste 3D, ses œuvres ont de l’épaisseur. L’artiste enchâsse dans ses grands tirages sur alu des miroirs, véritables portes d’entrée dans l’œuvre pour celui qui regarde. Epaisseur aussi dans les mots cousus sur des photos de rêveurs ainsi que dans l’accrochage en relief de Triptyques, mais épaisseur surtout dans de savants pliages et origamis, véritables sculptures échappant à un regard unique par des reflets miroirs rappelant les kaléidoscopes.

      

Le temps, l’heure du jour ou de la nuit, mais aussi le mouvement et le changement d’angle de vue, modifient la perception des œuvres par les effets des miroirs qui réfléchissent un environnement changeant. Sandra est une artiste 4D ; son parcours de réalisatrice à la sortie des Arts Déco n’est certainement pas étranger à cette recherche du mouvement dans son œuvre plastique.

      

Il y a une cinquième dimension au travail de Sandra, celle du sens, comme pour toute œuvre, certes, mais pour Sandra Matamoros le sens donné à son travail s’inscrit dans une quête entêtée d’un graal autant artistique que philosophique, voire alchimique. Les schémas ésotériques qui enluminent des photos d’eau, de terre ou de feu, racontent l’homme dans sa relation aux éléments et donc à la planète. L’eau, dans chacun de ses états, solide, liquide, gazeux, est centrale dans le travail récent de l’artiste. Elle en interroge la sensibilité aux émotions humaines et les traces qu’elle en garde ; la mémoire de l’eau, vérité scientifique hasardeuse mais licence artistique heureuse.

      

Merci Sandra pour cette œuvre qui fait bouger les lignes entre photographie et sculpture. Merci Sandra pour cette quête d’absolu qui rend espoir dans cette période troublante.

    

    
      Louis-Laurent Brétillard 
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        Amour Liquide
      

    

    
       

    

    
      Amour Liquide est une série d’œuvres dédiées à l’eau. Elle comprend installations, photos, sculptures. Ce travail questionne sur notre lien émotionnel à l’eau. Il s’inspire de recherches scientifiques actuelles et de rituels ancestraux. Selon les recherches du Pr japonais MASARU EMOTO, les émotions les plus “intéressantes” pour notre santé et notre entourage sont l’amour et la gratitude. Ces deux émotions seraient comprises et réceptionnées par l’eau, capable d’en véhiculer l’énergie. L’eau accumulerait toutes nos émotions, bonnes et mauvaises, ce n’est qu’au moment de recommencer son cycle nuageux, qu’elle se régénèrerait, se débarrassant ainsi des émotions négatives, pour retrouver son énergie naturelle qui va dans le sens de la vie et de son développement. “Amour Liquide” est un tribut à ce cycle, à l’eau, à la nature. 
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      Amour Liquide Introduction, 2019

      photo sur miroir, 100 x 100 cm
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      Matrice 1, 2019

      photo, 50 x 50 cm

    

    
      Matrice cherche par l’image fixe à rendre cette impression de dynamisme, de force et de vitalité que le mouvement de l’eau peut nous procurer.
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      Matrice 2, 2019

      photo sur miroir, 50 x 50 cm

    

  
    
       
       
       
       
       
    

    
      
        
          [image: 4]
        

      

      

      Matrice 3, 2019

      photo, 50 x 50 cm
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      le 4ème état de l'eau, 2019

      installation photo, 50 x 150 cm

    

    
      Des physiciens ont récemment découvert un nouvel état naturel de l’eau, dit le “4ème état“. La molécule d’eau classiquement connue sous forme de tête de Mickey, prendrait ainsi la forme d’une fleur à six pétales. Cette installation propose à chacun de méditer sur ce sujet afin de peut-être obtenir ce 4ème état.
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      Amour Liquide - triptyque, 2019

      photo, 30 x 120 cm

    

    
      Ce triptique cherche à rendre cette impression de quiétude, de calme et de ressourcement que peut nous apporter la contemplation de paysages aquatique
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      Tu es magnifique, 2019

      photo brodée, 20 x 30 cm

    

    
      “Tu es magnifique“, “Merci“ et “Je t’aime“, sont des pensées mantras adressées à l’eau, et à tous ses contenants, inertes ou vivants.
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      Merci, 2019

      photo brodée, 20 x 30 cm
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      Je t'aime, 2019

      photo brodée, 20 x 30 cm
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          Entretien avec Sandra Matamoros
        
      

    

    
       

    

    
      
        
          
Ton travail commence-t-il toujours par une photographie ?

        
      

    

    
      
Pas du tout. Je recherche d’abord comment je vais mettre en image un sujet, quelle serait la forme la plus appropriée. Ensuite je fais les photos, ou alors je puise dans mon stock de photos faites au long cours, des photos qui n’avaient pas encore trouvé leur place dans une série et que je vais enfin pouvoir utiliser parce qu’elles font sens.


    

    
      
        
           
Dans cette série "Amour Liquide" tu appréhendes l’eau non seulement dans sa portée symbolique mais également dans ses propriétés physiques, qu’elles sont les rencontres ou les lectures à la source de ton inspiration ?

        
      

    

    
      
Principalement, je me suis inspirée des recherches du Pr Masaru Emoto, un chercheur japonais, mort en 2004. Par ses expériences en laboratoire, il a démontré que l’eau a une mémoire, qu’elle peut recevoir nos émotions, et transformer sa qualité en conséquence. Ce qui laisse songeur quand on sait qu’on est fait principalement d’eau.
D’autres chercheurs on travaillé ou travaillent sur ce sujet passionnant, du plus nobélisé au plus underground. Tout le monde n’est pas d’accord, et cela fait débat. Je ne suis personnellement pas du tout scientifique, et donc je ne cherche pas à entrer dans le débat du vrai ou faux. Ce que je retiens de cela c’est avant tout la poésie de cette vision, très présente chez Emoto, voilà pourquoi il demeure ma principale source d’inspiration pour ce sujet.


    

    
      
        
           

 
Dans ton œuvre poses-tu des questions ou proposes-tu des réponses ?

        
      

    

    
      
Je propose avant tout de partager ma sensibilité, ce qui me touche, ce qui m’interroge. Bien-sûr, j’ai mon avis sur ces questions, mais chacun doit se faire sa propre idée du monde. Je tiens beaucoup à la liberté de penser, d'interpréter. 
Pour moi, la meilleure manière de se forger son opinion, c’est d’expérimenter par soi-même. Voilà pourquoi je propose quand je le peux des installations participatives. D’ailleurs, mon projet de fin d’étude aux Arts Déco était une grosse installation vidéo interactive et participative.


    

    
      
        
           


Dans chacune de tes séries tu t’empares d’un thème qui interroge la réalité que nous percevons, le rêve, …, et maintenant l’eau au-delà de son apparence. Es-tu une curieuse inspirée ou une mystique éclairée ?

        
      

    

    
      Je suis hyper curieuse, depuis toujours, surtout sur les sujets qui n'ont pas de réponse. Cela m’emmène forcement sur des chemins aux questionnements existentiels. Disons que j'aime me poser des questions dont les réponses restent à définir. Cela me porte énormément. Pour d’autres ce sera une pure perte de temps, pour moi, c’est un espace de liberté et de création d’une grande satisfaction.

 

    

    
      
        
           
Tu joues des volumes, des matières et des supports ; le médium photo ne te suffit donc pas ?

        
      

    

    
      
Clairement non. Tout d’abord, je n’ai pas commencé par la photo, mais par le film. Faire un film est un exercice très complet et complexe. On touche à plusieurs domaines (l’écriture, la mise en scène, le décor, le costume, la lumière, la musique, etc…). Pourquoi se limiter à un seul médium quand il existe une possibilité infinie d’exprimer une pensée dans la matière ? L’image est toujours mon moyen d’expression privilégié pour susciter le partage d’une émotion, et si une bande sonore, ou un matériau comme le miroir ou le bois, peut venir la soutenir, alors pourquoi pas l’insérer dans la création.
Ce qui compte avant tout dans le processus créatif, c’est pourquoi on fait les choses, et ensuite seulement, comment on va les faire, ce qui laisse plus d’espace quant au choix du ou des médiums qui font le plus de sens pour réaliser son œuvre. J’ai donc commencé par le cinéma, puis la photo, et à présent, la photo plasticienne sous forme d’installation, je travaille même en ce moment sur une sculpture monumentale qui comprend image, son, et eau ; elle sera participative.



    

    
      
        
           

 
Que reste-t-il de la cinéaste dans la plasticienne d’aujourd’hui ?

        
      

    

    
      L’envie de susciter l’émotion par l’image, toujours. Car pour moi, l’émotion c’est un puissant véhicule de communication. C’est ce qui nous relie. Et nous sommes avant tout réceptifs à l’image. En plus de l’image, ce passé cinématographique s’épanouit aujourd’hui pleinement à travers mes installations, ou je peux faire entrer le travail sonore, et la mise en scène du spectateur par sa circulation dans l’espace.



    

    
      Propos recueillis par Louis-Laurent Brétillard
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      Feel Flow, 2019

    

    
       

    

    
      De tous temps l’être humain a tenté de comprendre la nature et ses composantes. Dans “Timée” de Platon, la création géométrique de l’univers est au cœur des dialogues reportés. En regardant en détail comment sont organisés les éléments de la nature, nous constatons que celle-ci est constituée d’une variété des formes géométriques simples et complexes. La série FEEL FLOW s’inspire à rendre visible des formes géométriques qui seraient au cœur de la création, tout en restant imperceptibles à l’œil nu.
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      Feel Flow - Shiva & Shakti, 2019

      photo sur miroir, 100 x 100 cm
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      Feel Flow - Semences, 2019

      photo sur miroir, 100 x 100 cm
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      Feel Flow - Lune Pleine, 2019

      photo sur miroir, 100 x 100 cm
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      Feel Flow - Porté, 2019

      photo sur miroir, 75 x 75 cm
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      Marabout, 2009

    

    
      vidéo

    

    
      
        
          
          Votre navigateur ne supporte pas la vidéo HTML5.
        
        
          MARABOUT 2mins32' 2009

Cette vidéo est structurée sur le principe de la comptine « Marabout, bout de ficelle, selle de cheval… », ainsi, un plan en renvoie à un autre, ou par son graphisme, ou par son sens, de manière très libre.
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      Back Home, 2018

    

    
      œuvre miroir

    

    
       

    

    
      Ce travail questionne sur notre rapport au temps et la possibilité que cette notion n’existe pas réellement. Le cube est tel un visiteur du futur venant refléter sa vision de notre planète.
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      Back Home - 01, 2019

      photo, 75 x 75 cm
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      Back Home - 02, 2019

      photo, 75 x 75 cm

    

  
    
       
       
       
       
       
    

    
      
        
          [image: 16]
        

      

      

      Back Home - 03, 2019

      photo, 75 x 75 cm
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      Back Home - 04, 2019

      photo, 75 x 75 cm
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      Back Home - 05, 2019

      photo, 75 x 75 cm
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      Back Home - 06, 2019

      photo, 75 x 75 cm
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      Cosmos, 2019

    

    
      œuvre miroir

    

    
       

    

    
      Cosmos est une pièce qui cherche à transcender l’espace et le temps, à passer d’une dimension à l’autre en un instant. C’est un clin d’œil à la théorie qui expliquerait que les voyages dans le temps seraient rendus possibles si l’on pouvait plier l’espace comme une feuille de papier, et ainsi rassembler 2 points à priori opposés.
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      Cosmos, 2019

      pièce d’angle - feuille de miroir pliée et imprimée

      alu miroir, 20 x 20 cm
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      Pleine Lune, 2018

    

    
      installations photos

    

    
       

    

    
      Pleine Lune explore l’espace caché et inconscient des rêves. Le monde des rêves est considéré par certains comme un espace thérapeutique. Par exemple, il existe en Malaisie une tribu appelée les Sénoïs dont la culture et l’organisation sociale reposent sur des rêves qu’ils utilisent comme un outil pour se libérer de leurs peurs et engendrer une expansion de la conscience. Aussi, dans la culture occidentale, comme l’a écrit le psychologue Bigelow: “La raison principale pour laquelle nous dormons est qu’une partie noble de l’âme est unie par abstraction à notre nature supérieure et participe à la sagesse et à la pénétration des dieux”. Dans mon installation, le fil qui relie chaque rêveur est le lien que nous tenons fermement pendant la nuit, en toute confiance, symbole de ce qui nous relie à notre corps pendant le sommeil.
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      Pleine Lune - Flying on a white elephant, 2018

      photo tirage pigmentaire sur tissu brodée au fil de soie argenté

      monté sur chassis bois, bords plaqués en aluminium miroir, 65 x 90 cm
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      Pleine Lune - Visiting Friends from before birth, 2018

      photo tirage pigmentaire sur tissu brodée au fil de soie argenté

      monté sur chassis bois, bords plaqués en aluminium miroir, 65 x 90 cm
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      Pleine Lune - Closing eyes to old ends, 2018

      photo tirage pigmentaire sur tissu brodée au fil de soie argenté

      monté sur chassis bois, bords plaqués en aluminium miroir, 65 x 90 cm
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      Pleine Lune - Sensing the future, 2018

      photo tirage pigmentaire sur tissu brodée au fil de soie argenté

      monté sur chassis bois, bords plaqués en aluminium miroir, 65 x 90 cm
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      Pleine Lune - Discovering entropy, 2019

      photo tirage pigmentaire sur tissu brodée au fil de soie argenté

      monté sur chassis bois, bords plaqués en aluminium miroir, 65 x 90 cm
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      Scénographie : Les photos sont reliées par le fil de soie argentée suggérant que dans l'espace invisible du rêve nous sommes tous connectés les uns aux autres.

    

    
      Expositions

      Humans Miniartextil - lac de Côme, Italie, sept / nov 2018

      
Objectif Femmes - Mairie de Paris 9e, oct 2018

      
Le Beffroy Montrouge - 6 fev / 24 fev 2019

      
Musée de la Dentelle - Coudray, France, juillet /aout 2019
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      Pleine Lune - œuvre participative, 2013-2019

      

      Au cours de rdvs individuels de 45 mns il est proposé un échange entre des conseils pour se souvenir de ses rêves et un shooting photo pour rejoindre la série des rêveurs. L’accumulation de centaines de photos fera l’objet d’une isntallation monumentale.
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      Disruption, 2016

    

    
      sculptures miroir/photo. 

    

    
       

    

    
      Le miroir permet de questionner notre perception de la réalité, Qu’est-ce que LA Vérité sinon une accumulation de points de vue dont personne ne pourra jamais en être le témoin global ? Ceci nous ramène à notre propre subjectivité en tant qu’individu unique et parfait dans sa fragmentation faisant partie d’un tout inaccessible, mais qui peut être pressenti. 
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      Disruption - Nattahnam, 2016

      Sculpture tôle miroir photo,  70 x 50 x 50 cm

      
avec la participation du Diamantaire
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      Disruption - Nattahnam photo, 2016

      photo, 80 x 120 cm
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      Disruption - Juniore, 2016

      photo, 100 x 100 cm
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      Memory room, 2013

    

    
      installation photo 

       résidence des Bains Douches galerie Magda Danisz 

    

    
       

    

    
      Installation accumulant plus de 400 photos de souvenirs, disposées sur des fils tendus, comme une toile d’araignée. Car finalement tous nos souvenirs finissent par être enlacés par la toile d’araignée de notre psychée. Mais dans le même élan que cette résidence aux Bains Douches, montée comme un ultime spasme pour faire vivre une dernière fois ce lieu mythique avant son extinction, les photos ont été aspergées de peinture blanche, une manière de donner une seconde vie à ces souvenirs, pour les faire renaÎtre de leur cendre, tel un phœnix. 
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      Memory Room - Résidence Bains Douches, 2013

      Installation photos

    

  
    
       
       
       
       
       
    

    
      
        
          [image: 31]
        

      

      

      Memory Room 2 et 3 - Résidence Bains Douches, 2013

      Installation photos

    

  
    
       
       
       
       
       
    

    
      
        
          [image: 32]
        

      

      

      MEMORY BOX, 2018

      photo et peinture
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      Surf's up, 2013

    

    
      installation photo/vidéo

    

    
      
        
          
          Votre navigateur ne supporte pas la vidéo HTML5.
        
        
          SURF’S UP 1mins37 2013

Triptyque photo / vidéo réalisé pour l’exposition “Creative Gallery" au Palais de Tokyo en 2013.  
SURF’S UP est une ritournelle du quotidien, une valse de moments contemplatifs sur des choses qui font notre environnement dans toute sa banalité et sa splendeur.
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      SURF’S UP, 2013

      installation photo vidéo, 85 x 330 cm
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      Triptyques, 2013-2018

    

    
       

    

    
      L’association de différents moments permet de créer un voyage intime et sensoriel, évoquant une narration que chacun peut s’approprier. Telle est la vocation de cette série.
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          Triptyque - 01
        
      

      photos tirage argentique lambda contre collé chassis rentrants, 30 x 120 cm
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          Triptyque - 02
        
      

      photos tirage argentique lambda contre collé chassis rentrants, 30 x 120 cm
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          Triptyque - 03
        
      

      photos tirage argentique lambda contre collé chassis rentrants, 30 x 120 cm
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          Triptyque - 04
        
      

      photos tirage argentique lambda contre collé chassis rentrants, 30 x 120 cm
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          Triptyque - 05
        
      

      photos tirage argentique lambda contre collé chassis rentrants, 30 x 120 cm

    

  
    
       
       
       
       
       
    

    
      
        
          [image: 39]
        

      

      

      
        
          Triptyque - 06
        
      

      photos tirage argentique lambda contre collé chassis rentrants, 30 x 120 cm
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          Triptyque - 07
        
      

      photos tirage argentique lambda contre collé chassis rentrants, 30 x 120 cm
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      Le rouge ça porte bonheur, 2013

    

    
       

    

    
      Costumes d’époques, regards intemporels, le rouge efface l’arrière-plan de la ville, et nous fait oublier que nous sommes à Paris.
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      Flowerfull, 2019

    

    
       

    

    
      Fleurs immortalisées, disséquées puis recomposées, Flowerfull est une allégorie des différentes phases d’une relation d’amour : admiration, fascination, puis dissection psychique de l’objet aimé, destruction, et enfin, recomposition.
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        Issue de secours
      

    

    
       

    

    
      Issue de secours est une série au long cours, qui regroupe des clichés faits sur le vif, et suggèrant des émotions “cinématographiques”. Comprenant plus de 100 clichés à ce jour, la série grandit d’années en années : nature, paysages urbains, silhouettes, objets divers, tout ce qui nous entoure et qui constitue le décor dans lequels nos émotions viennent jouer notre propre dramaturgie et créer ainsi notre mémoire.
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      Affinités artistiques

    

    
      
Un film : "La jetée" de Chris Marker, un court métrage noir et blanc de 1962, sous forme de roman photo, une référence pour moi, d’abord parce que c’est de la photo et en même temps un film, ensuite, pour la dramaturgie, si bien menée en si peu de temps.

    

    
      Un roman : "L’invention de Morel", d'Adolfo Bioy Casares, que j’ai étudié aux Arts Décos, magnifique intrigue étonnante et rare, à propos d’images enregistrées, sur la mémoire, l’amour et l’éternité. C’est un roman qu’on n’oublie pas.


    

    
      Un artiste : Olafur Eliasson, pour sa recherche sur la lumière en prise avec la géométrie, la pureté de ses formes qui touche à l’essentiel.
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      Parcours

    

    
      
Diplômée des Arts décoratifs de Paris, Sandra Matamoros commence sa carrière dans le cinéma en tant qu’auteur réalisatrice. 

      À travers le film, Sandra développe ses propres codes de l’image, dont le point cardinal vise une esthétique intimiste et sensorielle. 

      À partir de 2012 Sandra développe sa première série photographique. C’est en 2013, à la galerie Derouillon (Paris 3e), que se tiendra sa première exposition individuelle pour sa série composée de six triptyques et d’une installation vidéo et sonore. La même année, Sandra participera à plusieurs expositions collectives, dont la Creative Gallery au Palais de Tokyo où elle présentera un triptyque de très grande taille, mixant photo vidéo et son. Elle y est entourée d’une quarantaine d’artistes comme Kholkoze, Xavier Veillan, Thomas Lélu, Marianne Guedin et bien d’autres. À la résidence d’artistes des Bains Douches, organisée par la galerie Magda Danisz, Sandra développe une installation photographique monumentale mettant en scène plus de 400 photographies. 

      Son expérience cinématographique l’amène à développer, dans son travail plastique, l’idée de la mise en scène et l’impact de la création sonore. Ces images sont mixées à d’autres matériaux et souvent accompagnées d’une ambiance sonore. 

      C’est ainsi qu’étaient mises en scènes les deux dernières expositions de son installation photographique « PLEINE LUNE », exposée au Befffroy de Montrouge en Février 2019 pour l’exposition “Humans”, ainsi qu’à Côme et Milan en Italie.

      
À travers ses créations, Sandra s’intéresse à montrer les espaces invisibles qui nous entourent : espaces de la conscience, véhiculés par nos pensées, nos rêves et leur influence sur la matière. 
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      matamorossandra@gmail.com

    

    
      
        www.sandramatamoros.com/
      

    

  
    
       
       
       
       
       
    

    

    
      Collection WorkOf

    

    
      
        
          
            
              	
                Découvrez les monographies d'artistes contemporains publiées dans la collection WorkOf ainsi que les livres d'artiste publiés dans la collection LibreCours.

              
            

            
              	
                Téléchargez gratuitement les eBooks sur votre tablette ou smartphone, ou lisez-les en ligne dans leur version Web.

              
            

            
              	
                Rebondissez sur le site de l'artiste, de la galerie ou de l'exposition.
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         Les collections WorkOf et LibreCours sont ici
      

    

  
    
      
         
         
         
         
         
      

      
        Directeur de publication : Louis-Laurent Brétillard

        Réalisation numérique : Tribew

      

      
        © Sandra Matamoros pour les illustrations

        © Tribew, Paris 2019 pour la présente édition

      

      
        Tous les droits réservés pour tous les pays.
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